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uand nous ouvrons une Bible, le premier mot que nous lisons, c’est « Au 
commencement… » : « Au commencement, Dieu créa… » Au commencement, donc, 

il y a un acte de création… et c’est un acte d’amour. Et si nous ouvrons le Livre à la première 
page de l’évangile selon saint Jean, nous lisons : « Au commencement était le Verbe », la 
Parole de Dieu… Et quelle est donc cette parole inaugurale ? C’est le premier « je t’aime » 
de Dieu au monde et à chacun de nous. C’est le commencement d’une histoire d’amour qui 
ne cesse jamais. « Dieu a tant aimé le monde », écrit saint Jean plus loin dans son évangile. 
Les huit baptisés adultes de notre paroisse ont entendu hier soir ce « je t’aime » que Dieu 
prononce dès le commencement et qui leur est tout particulièrement adressé, eux qui sont 
au commencement de leur vie de baptisés. 

Au IVe siècle, un grand auteur chrétien qui s’appelait Grégoire de Nysse déclarait que la vie 
d’un chrétien va toujours « de commencement en commencement ». Car, disait-il, on ne 
peut jamais être rassasié de l’amour de Dieu. « Celui qui se relève devra toujours de nouveau 
se relever, et celui qui court vers le Seigneur ne manquera jamais d’espace devant lui pour 
courir… Un disciple du Christ ne parvient jamais, dans sa vie, à être pleinement chrétien. 
Seul Dieu est en mesure d’achever l’œuvre qu’il a commencée dans le chrétien à travers le 
baptême. » 

Nous qui, pour la plupart, avons été baptisés dans notre enfance, nous sommes invités à 
découvrir encore et toujours cette tendresse de Dieu qui ne se lasse jamais de nous aimer.  
Nous sommes toujours appelés à de nouveaux commencements. A condition d’y être 
attentifs, nous découvrons que cela se réalise le plus souvent dans des événements très 
concrets de nos vies : nouvelle rencontre, nouvelle naissance, nouvel engagement, nouveau 
départ. Dans chaque étape de nos vies, Dieu est là, le Christ est là. 

Je pense par exemple à Agathe, cette jeune maman qui m’a demandé la semaine dernière de 
bénir sa fille de 3 mois. Elle disait : « Je n’aurais jamais cru qu’on pouvait aimer à ce 
point ! » Faire l’expérience d’aimer et d’être aimé nous fait toucher du doigt la tendresse de 
Dieu pour nous. Oui, nous l’éprouvons sans cesse : un amour authentique grandit de 
commencement en commencement. 

C’est le message de la Résurrection du Christ que nous fêtons aujourd’hui. En ressuscitant 
Jésus, Dieu fait une nouvelle création. L’ange de Dieu a roulé la pierre et s’est assis dessus, 
dit l’évangile. Et voilà donc que la pierre tombale devient le trône de la gloire de Dieu. Oui, 
même de nos peurs et de nos échecs Dieu peut faire rejaillir la vie. De commencements en 
commencements, Il ne nous abandonnera jamais. 
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